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pour le public canadien de voir le Parlement à l'oeuvre.
C'est le rôle d'un organisme comme la SRC. La société
Radio-Canada est l'organe de communication qui devrait
être légalement chargé de voir à ce que tous les Cana-
diens puissent suivre, grâce à la télévision, ce qui se passe
au Parlement.

Nous savons que le gouvernement, non seulement le
gouvernement actuel mais surtout celui-ci, voudrait sou-
vent que le compte rendu des travaux de la Chambre ne
soit pas distribué à tous les Canadiens, car il lui arrive de
commettre des erreurs.

Une voix: C'est particulièrement le cas de ce gouverne-
ment.

M. MacDonald (Dartmouth): C'est exact. Sa réputa-
tion est bien établie. Une chaîne parlementaire, relevant
d'un organe de communication symbole de l'unité natio-
nale comme Radio-Canada, permettrait à chaque Cana-
dien de suivre la présentation impartiale des délibéra-
tions de la plus haute instance du pays, soit le Parlement
du Canada.

Je voudrais parler de la motion n0 14 parce qu'elle
m'intéresse vraiment. J'espère bien que tous les députés
appuieront cette motion, car elle est importante. Je viens
de la région canadienne de l'Atlantique. Qu'on s'en
réjouisse ou non, les Canadiens grandissent en apprenant
ce qui ce passe dans leur grand pays par des reportages
influencés par leurs concitoyens du Centre. Evidemment,
les réseaux de télévision de Radio-Canada, Global et
CTV sont sensibles à la cote d'écoute. Ils doivent payer
leurs comptes à la fin du mois. Ils sont vite devenus
experts des clips de cinq ou dix secondes aux actualités du
soir, parce qu'ils ne disposent que de 15 ou 30 minutes
pour les informations.

Pour les rédacteurs de ces informations, l'importance
nationale des événements qui surviennent à l'île du Cap-
Breton, Terre-Neuve ou l'île Fogo n'est peut-être pas
assez grande pour les présenter aux actualités le soir
même. Je ne peux les en blâmer. C'est le monde moder-
ne. Ces sociétés ont des comptes à payer. Si elles présen-
tent des informations qui n'intéressent pas les millions
d'habitants de ce pays inégal, car son centre est très
populeux mais la périphérie ne l'est pas assez, elles
n'obtiendront pas la cote nécessaire pour leur publicité
et, par conséquent, elles ne pourront soutenir la concur-
rence.

Tout à coup est apparue la chaîne d'information de
langue anglaise CBC Newsworld à Radio-Canada. D'a-
près moi, cette chaîne, et je l'ai dit au directeur de
l'exploitation à Halifax, est devenu un instrument d'unité
et de compréhension dans ce pays. Il n'est pas tenu de
réaliser des clips de 15, 10 ou 5 secondes à insérer dans un
bulletin d'information de 30 minutes. Le mandat de CBC
Newsworld consiste à rendre compte de ce qui se passe
dans le monde, mais en particulier, partout au Canada.

On apprend davantage à connaître l'Alberta en regar-
dant CBC Newsworld qu'on ne peut le faire en lisant
n'importe quel journal canadien, même si on en lit une
panoplie. J'en ai appris davantage sur les problèmes des
agriculteurs de la Saskatchewan en regardant CBC News-
world parce que cette chaîne a un mandat différent. Le
mandat consiste à essayer de présenter les nouvelles de
façon équilibrée dans tout le pays et non en fonction
uniquement du centre du pays, l'Ontario et le Québec, où
vivent la plupart des Canadiens. Cette chaîne a innové.

Elle a débuté en tant que version canadienne de CNN,
ce grand réseau américain de nouvelles qui nous offre un
extraordinaire point de vue américain sur chacune des
nouvelles internationales, nationales ou régionales qu'il
diffuse. Mais elle est devenue beaucoup plus que cela.
Elle fait désormais partie de l'infrastructure nationale en
tant qu'agent de promotion de l'unité nationale et de la
compréhension entre les Canadiens. Quiconque à la
Chambre ou au Canada en général a jamais syntonisé ce
réseau en conviendra sûrement. Cela nous change agréa-
blement des dissensions et de l'isolationnisme qui sont
malheureusement pratique courante dans les différentes
régions et localités du Canada. Il faut absolument préser-
ver ce service.

La motion n0 14, qui préconise la création d'un réseau
radio-canadien francophone de nouvelles est très impor-
tante. Il est inutile de rappeler à qui que ce soit ici les
problèmes qui séparent le Canada anglais du Canada
français. Ils sont bien réels et graves. Tout véhicule popu-
laire qui améliorera la compréhension entre les
Canadiens-anglais et les Canadiens-français mérite no-
tre appui inconditionel. On doit trouver l'argent, même
s'il faut pour cela gratter les fonds de tiroir, car c'est un
instrument d'unité nationale.

Cette motion vise à assurer que CBC Newsworld ne
ferme jamais boutique pour des raisons économiques et
n'ait pas à modifier son format et à rechercher des
bénéfices à cause de considérations commerciales. La
motion veut faire en sorte que l'avantage que la chaîne
CBC Newsworld nous procure, au Canada anglais où ses
émissions sont diffusées, en nous faisant apprécier la
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